
Le» sompçons ae p o r t è r e n t i m m é d i a ­
t e m e n t rar l e repris d e j u s t i c e V i c t e r -
Alexandre P i l l o y , dit Qagande, l e q u e l 
sorta i t de p r i s o n et é ta i t arr ivé la v o i l e , 
dans la s o i r é e , à L e o i l l y . Il ava i t p a s s é 
la n u i t c h e z s o n frère J u l e a P i l l o y 
e t il v e n a i t d e disparaî tre s u b i t e m e n t . 

P o u r s u i v i d e t o u s c ô t é s . P i l l e r parv int 
a s e sous tra i re p e n d a n t d e u x j o u r s a u x 
r e c h e r c h e s lea p l u s a c t i v e s . L e mard i 
10 s e p t e m b r e , il fa t enf in a r r ê t é , à s e p t 
h e u r e s du m a t i n , à C h a m o u i l l e , d a n s 
u n m o u l i n o ù il é ta i t arr ivé e x t é n u é de 
fa t igue e t p r e s s é par la fain. 

P i l l o y n'a p u fournir a u c u n e e x p l i c a ­
t i on r a i s o n n a b l e de s o n départ préc ip i té 
d e L e u i l l y . Confronté a v e c l e s t é m o i n s 
il a é t é r e c o n n u de la manière la p l u s 
formel l e par t o u s , e t n o t a m m e n t par l e 
p r i n c i p a l d'entre e u x , la f e m m e L a m -
ooriOD, l a q u e l l e a s s i s t a a u c r i m e . 

Mis e n p r é s e n c e du cadavre de s a 
• i c t i m e , P i l l o y n'a mani featé a u c u n e 
é m o t i o n e t a gardé u n e a l t i tude r é v o l ­
tan te d e c y n i s m e . 

« Le m o b i l e d e c e cr ime qui a s o u l e v é 
l ' indignat ion généra le e s t d e m e u r é m y s ­
t é r i e u x , dit l 'ac te d ' a c c u s a t i o n . Le c a -
rac lère t l e s h a b i t u d e s de P i l l o y permet -
tent c e p e n d a n t de s n p p o s e r qu'i l a o b é i 
à un s e n t i m e n t de h a i n e s a u v a g e c o n t r e 
l e c l e r g é . » 

D a n s s o n interrogato ire à l ' aud ience . ; 
P i l l o y s 'est renfermé dans d e s d é n é g a - | 
t i o n s a b s o l u e s . Il a r é p o n d u a v e c s a n g -
froid, et e n effectant de c o n s e r v e r u n e 
at t i tude b o n a s s e , a u x q u e s t i o n s du pré­
s i d e n t . Il a n i é avo ir nn c a r a c t è r e v i o -
l e s t , c o n t r a i r e m e n t à c e qui a é t é c o n - I 
taté dans l e s pr i sons o ù il a p a s s é . Il a • 
p r é t e n d u n'«;voir pas fait part ie d e s 
troupes de la C o m m u n e de Paris en 
1 8 7 1 ; Enf in , il a déc laré q e l ' a c c u s a ­
t ion portée c o n t r e lui n e reposa i t sur 
r ien de s é r i e n x , p u i s q u ' o n n e pouva i t 
p a s trouver B U m o b i l e e x p l i q u a n t l e 
cr ime que l 'on à m i s a sa c h a r g e . 

L ' a c c u s é a gardé s o n impass ib i l i t é 
p e n d a n t l 'audit ion des t é m o i n s 

P i l l o y a é t é a a n d a m n é à la p e i n e de 
m o r t . 

R E V U E D E S M O D E S 
Noua sommes, paraît-il, menacées de di­

sette ! On dit môme le péril tout à fait immi­
nent... Mais que nos lectnees se rassarent : 
l'estomac ne court aucun danger, et si le lait 
ae réalise, la coquetterie seule serait en droit 
de se plaindre. Il s'agit simplement d'une di­
sette de pékin... oui, de cette jolie étoffe à li­
gnes verticales, satin et velours, moire tt sa­
tin, etc., dont on s'est épris si fort depuis le 
commencement de la saison. C'est la faute des 
couturières aussi I A force de nous faire des 
gilets, des paremens et des revers de pékin à 
toutes nos robes, voilà à quelle redoutable ex­
trémité elles nous ont conduites I il taut voir 
la mine allongée des marchands : à vrai dire, 
c'est chose bien cruelle que de ae trouver en 
présence d'an succès d'étoffe aussi grand, 
lorsque les approvisionnements touchent à leur 
fin? 

Il est vrai que la mode, en bonne personne 
qu'elle est, nous offre assez de compensations 
peur que nous n'ayons rien à regretter : ainsi 
le velours frappé, qui n'est certes point à dé­
daigner, tient parfaitement la place du pékin. 
Voilà donc les gileis et les garnitures de robe 
assurés encore d'une longue existence de ce 
côté ! — Sans compter que les machines à 
broder n'ont pas le loisir rie chômer et qu'on 
ne les occupe pas à autre chose en ce mo­
ment. 

Las coutorières consciencieuses renoncent 
aux broderies vendues à la pièce, qui revien­
nent si cher, sans doute à cause des fausses 
coupes. 

On nous a démontré, facture en m a n . 
qm'il fallait compter 90 fr. pour u s gilet taillé 
dans ce genre ! N'est-il pas insensé d'aug­
menter ainsi, tans bénéfice ni avantage pour 
personne, le prix d'une façon de robe ? — Ce 
qui vaut bien mieux, c'est de préparer a'a- j 
rance le gilet, ainsi que les garnitures qui ' 
doivent l'accompagner, puis de faire broder 
chaque pièce séparément. De cette manière, ' 
il n'y a rien de gâché, et le dessin de broderie I 
y gagne, n'étant point interrompu par la ! 
coupe. 

Ce procédé permet aussi de varier da- { 
vantage les modèles. Le dessin cachemire, | 
persan ou grec, voilà ce qui se fait le plus ; 
les couleurs sont plus ou moins agréablement 
confondues, et des fils d'or on d'argent vien- ! 
nent parfois en augmenter l'éclat. On nous a : 
montré tout une garniture de velours loune i 
ainsi brodée, qui devait accompagner un cos- ! 
tume de drap noisette : c'était vraiment joli. 

« On le portera.. . on ne le portera pas . . . 
Personne n'en veut. . . tout le monde le trouve \ 
charmant...» C'est ainsi qu'on s'accorde quand 
on parie du panier; car jamais peut-être une 
question de toilette a'a autant excité les e s ­
prits féminins. En ce qui nous concerne, no­
tre rôle étant de faire connaître la vérité à 
nos lectrices, nous devons, naturellement en­
registrer le pour et le contre. Nous avoue­
rons m'me que l'hiver se passera, sans doute, 
sans amener une solution définitive. Les gran­
des nouveautés de la mode se manifestent 
surtout au printemps, et il faut quelquefois 
une année entière d'hésitation avant que la 
faveur publique accorde son approbation. 

Ce qui es», maintenant incontestable, c'ost 
que la robe fourreau a disparu complètement, 
— que la robe princesse existe encore, mais 
avec draperies, — et que le corsage à bas­
ques, forme Louis XV, genre Directoire, etc., 
jouit d'un succès immense. Ecfin, les jupons 
ne sont pas aussi plats, et la traîne, réservée 
presque exclusivement aour la robe habillée, 
disparaît de plus en plus du costume ordi­
naire. D'après ce résumé rapide de la forme 
actuelle dans le costume, il est permis de 
apposer que le panier finira par prendra le 
dessus. 

Lea idées de la modiste, aussi bien que 
celles de la eouturiè-e, se sont sensiblement 
modifiées depuis quelque temps. L'une et 
l'autre voient « plus grand • aujourd'hui : 
d'as côté, «a effet, les robes sont plus larges j 

ei pins bouffantes ; de l'autre, les chapeaux 
sont plus amples, emboîtent mieux la tête, 
coiffent mieux en un mot. Nous n'en voulons 
pour preuve que la forme Niniche, qui jouit 
d'un si grand succès depuis le début dd la 
saison : on la porte en feutre, en velours ou 
en toute aatre étoffe ; elle prend les allures du 
chapeau rond et même du chapeau fermé, 
avec ou sans adjonction débrides. 

Ce nom de Niniche a d'abord été donné à 
tort et à travers, par chaque modiste, suivant 
son inspiration. A présent, au contraire, tout 
le monde s'entend , et le chapeau Niniche ne 
comprend qu'un seul et même type ; les fa-
bricans de formes et de feutres on* ainsi ré­
gie la question. Voici , du reste, en quoi elle 
consiste : calotte de hauteur moyenne et 
plate ; passe légère nent abaissée vers les 
joues, relevée devant et derrière. C'est, en 
définitive, le cabriolet modifié, ce qui n'em­
pêche pas ce dernier d'être une coiffure de 
granl style, qu'où ne peut toutefois porter 
lorsqu'on se promène à pied. 

Voici deux modèles bien appropriés à la 
toilette de ville : 

Le premier est en feutre soyeux, de ton 
fauve, et simplement garni d'une plume non 
frisée, de couleur loutre. Cette plume est posée 
à plat et le pied en est dissimulé, sur le côté 
derrière, par un agrément doré. 

Le second modèle est en feutre noir. Le 
bord de la pas»e, par devant, est garni d'une 
draperie de velours caroubier, clouée de gros­
ses perles de jais. De petites pères de jais 
couvrent le chapeau tout entier, en for i e de 
colimaçon, et un nœud de velours caroubier 
genre alsacien, orne le devant de la calotte, où 
il est l i ié par un pavillon de jais. Brides de 
satin et velours,de couleurs assorties aux deux 
tons du chapeaj . 

Parmi les nouveautés du jour à l'avoir des 
mo istes, nous inscrirons la plume grattée, — 
dénominaiion peu coquette, mais qui en dé­
termine précisément le caractère. Sud posants 
des plumes de coq dont chaque brin a été 
gratté jusqu'à son extrémité, de telle façon 
que celle-ci conserve seule son duvet ; cette 
opération donne un aspect très-extraordinaire 
à la plu ne. On obtient ainsi de v ai s saules 
qui retombent en masse sur le côté ; ce n'est 
pas lait', et c'est, de plus, fort original. 

La dentelle et l'entre-deux en filigrane d'or 
doivent être compris dans les fo irnitures de 
modes actuelles en usage. Disposées en co-

| quilles sur le pied d'une plume ou posées à 
plat sur un velours, ces dentelles sont d'une 

! aspect élégant et recherché.à condition toute­
fois qu'en en use sobrement. 

TJne gracieuse nouveauté enooré, c'est le 
feuillage de Velours et satin mélangés, le tout 
d'une même nuance dégradée et ombrée.Nous 
avons vu des chapeau entiers ainsi composés, 
entre i.utres un modèle de couleur grenat et 
caroubier, avec touffes de roses de plusieurs 
tons assortis. 

Les « lingères » ne parlent plus d'autre 
chose que de mousseline de l'Inde et de den­
telle bretonne; leurs vitrines sont remplies de 
fichus « flou » à jabot coquille, de nœuds 
flou pour cravate, coiffure ou chapeau, enfin 
de manchettes drapées très-flou pour servir 
de complètement à ces parures, toutes plus 
flou les unes que les autres. 

Cette expression de « flou. » dont nos lec­
trices vont peut-être noi>s reprocher d'abu­
ser, s'aplique a une draperie légèrement bouf­
fante, qui se soutient comme par enchante­
ment, n'a point de forme nettement accusée 
et, pour tout dire, sied à merveille. —« C'est 
bien féminin, » not s disait dernièrement une 
aimable artiste, à la vue d'un fichu drapé et 
noué de cette façon. Dans tous les cas, c'est 
l'engouement du jour, et cela suitit. 

Le fichu tient une place trèa-im portante 
dans la lingerie noderne, et, selon nous, le 
plus simple est le plus joli; mais notre devoir 
est de tout indiquer. Ii y a donc des modèl s 
de fichus qui aff-ctent la fojme du gilet : c'est 
un plastron de velours, de peluche ou de 
tissu broché, décolleté en carré, qu'on choisit. 
On l'encadre de volans de dentelle noire ou 
blanche, mélangée parfois, et parfois aussi 
remplacée par de la j.aze brodée. Cette garni­
ture remonte jusqu'au cou et se ferme der­
rière. Des nœuds Je ruban ou de veloors plus 
ou moins coqueitem-nt posés, un agrément 
de bijouterie, un bouqu<t, un tour de plume, 
complètement l'ornementation du fichu. Le 
modèle que nous préférons, dans ce genre, est 
en noir, avec dentelle espagnole perlée de 
jais, et des plissés de crêpe lisse Diane à l'in­
térieur. 

E . m » u w » r * f i l a , rue du Vieil-Abreu­
voir, Roubaix. — G r a n d a s s o r t i m e n t d e 
b o î t e s . — Boîtes à gants, plateaux en laque-
cri., aux et porcelaine montés sur bronze; 
cadeaux pour fêtes de S e-Cécile, Ste-Cathe-
rine, Si-Nicolas et les Etrennes. 17'28. 

UTraBSHOBTUAUtas HT P'OMT. — Impri­
merie Alfred Reboux. — Avis gratuit dans les 
deux éditions dn Journal de Roubatx, dans 
a Qc.zr.tte de Tourctnna (journal quotidien 

. % D H E S S » B S 

J ^STHIELLfc* l C0HIHERCU1.ES 
Ctt.'a 'i'te parait dans Ut devus édition du 

Journal de Roubaix. — S adresser p yur 1er 
conditions, rue Nettes, 17. 

P i a n o * 
L o c a t i o n e t r é p a r a t i o n , rue du Fonte-

nov W t wif, 
S p é c i a l i t é d r P a r a v e n t * 

(prix trè—modérés! 
rue de >»aris, 14(1, à Lille. 

_ Fabrique et réparation de robinets. Spé­
cialité pour manomètre et réparation. 

F . E . DEOOCK. rue du Collège, 30, Rou­
baix. U081 

F o u r n i e r - D e l f o r t r i e . ARTICLES DO APOX 
p* fêtes et caueaux, G.aude-Rue, 56 , RoubaiM 

^ 158j 
C Ô U V R E T J R - R E N A R b , Grande-PÎâca 

11, Tour oing. —Coutections pour homme 
et pour dames. 14066 

l . i l l i o i r v x p h i r 
Impressions commerciales : Factures, mé­

morandums, Entêtes de lettres, lettres rV 
taire part pour mariages et naissances.Alfreà 
R E B O U X , rue Neuve. 17, Roubaix. 

P r i n l n r r o %'•< r«-r-i> 
C O R D O N N I J E R - C O G E T , rue Notre 

Dame, S5. 1407 • 

B A R R E Z - L E U L I E T T E , rue da Vieil-
Abreuvoir, 31. Piano Stemwey de N»w-York. 
— Location et abonnement de musique a 
année. 

i W j g g g g M iss — l u I H — 
H e n r i B R I E T , ancien principal elerc de 

notaire, rue Go i bert, près le boulevard de Paris. 
14067 

B w c - S «1 i . i v « - i » l i o i t 
V . DUBREULTi . ingénieur. — Prise de 

brevets en France et à l'étranger, correspon­
dants dans tous les pays. 14*94 

i i I S A 1 X S O C I E T E S 
L e s s o c i é t é s q u i conf ient l ' i m p r e s ­

s i o n d e l e u r s a f f i ches , c i r c u l a i r e s et 
r è g l e m e n t s à la m a i s o n Al fred R e b o u x , 
(rue N e u v e , 1 7 ) , o n t droi t à l' insertioik 
gra tu i t e d a n s l e s d e u x é d i t i o n s An Jour­
nal de Roubaix e t d a n s la Gnzette de 
1curcoing. 

PRIX D"U PAIN 
roua SBBVIH DB RÈOLB aux BOTH-ANOBIIS 

Pain de ménage. 
Composé de deux tiers de blé blanzé 

et un tiers de blé roux ou macaux. 
Le pain d'un kilogramme et demi est 

taxé, par kilogramme, à. . . . 
Pain de deuxième qualité 

Le pain d'un kilogramme et demi est 
taxé, par kilogramme, à. . . . 

Pain blanc. 
Composé comme le précédent avee 

extraction de 25 pour 100 de son, 
remplacé par la même quantité de 
fleur. 

Le pain d'un kilogramme et demi est 
taxé, par kilogramme, k . . . . 
Pain de fleur dit patn français 

Composé de fleur de première qualité. 
Le pain de 125 grammes est taxé à. 
Les deux pains, à 
Les quatre pains, à 0.20.00 
Les huit pains, à . . . _ . . . . 0,40.00 

Fait à l'hôtel de la Mairie de Roubaix le 18 
novembre 1878. 

Le Maire ot« Roubaix, c. DATJDBT. 

0,33.00 

0,36.00 

0,39.00 

0,5.00 
0,10.60 

COMPTABILITÉ SIMPLIFIEE 
S l é l h u d e E n » . P t t L I i E T , «te I i i l l e 

Recommandée spécialement au commerce I 
par son application aussi facile qu'expéditiye. . 

17337 

l - i t fg 'ocrr iphe 
Dans mes sept pieds, lecteur, je t'offre un aii-

ment, 
Qui fait, en maigre, assez bonne figure. 
Ma tète ? part, je suis un vêtement 
Q ii d'un prélat rehausse la parure. 

Rends-moi ma tête, et mets ma queue à bas, 
Alors en moi tu trouveras 

Un ustensile. 
Dans ta cuisine fort utile. 

Enfin venx-tu l'emblème d'un cœur dur * 
Tranche-moi tête et quene, et tu l'as à coup 

sur. 
Le mot de l'énigme d'avant-hier est : livrt, 

UN BEMÈDE BON MARCHÉ. — Prendre deux 
ou l> ois capsules <tt goudron de Guyot au 
moment de chaque repas, dans les cas de 
rhume, toux, bronchite, cata rhes. phthisie, 
et, en général, dans tous les cas d'affection des 
bronches et des poumons. 

Chaque flacon du prix de 2 fr. 50 contient 
60 capsules, ce qui lemet le prix du traite­
ment à dix ou quinze centimes par jour, et 
dispense d'employer pâtes, si ops, tisanes. 

NOMBREUSES IMITA IONS. — Exiger sur l'éti­
quette la signature Guyot imprimée en trois 
couleurs. 

Dépôt dans la plupart des pharmacies. 
17369—1713 

Nouvelles du fcoir 
La S o c i é t é d ' e n c o u r a g e m e n t a u b i e n 

a teiiti , aujourd'hui , dans le grand am­
phi théâ tre d e s Arts et Métiers, u n e i n -
t é ' e f s a D t e géaDce pour i n a u g u r e r l 'ad­
m i s s i o n dan? s o n s e i n de l'Union des 
Saureteurs. Cette adjonct ion porte a 
quatre l u œ u v r e s patr io t iques q u e c o m 
prend la S o c i é t é d ' e n c o u r a g e m e n t a u 
B i e n , C'est c e q u e «on s y m p a t h i q u e s e ­
créta ire gét iéral . M. H o n o r é Arnot i l , a 
dé t in t d'un m o t , e n d i sant : « Co sera 
notre quadri latère . » 

A'irès d e s d i s c o u r s f r é q u e m m e n t a p ­
plaudis de MM. Honoré Girand, Frédér ic 
L é " y et N a d a u d de B ffon, o n a p r o c é d é 
à la d is tr ibut ion d e s r é c o m p e n s e * . Eu-
s u i t e , u n bri l lant c o n c e r t , d o n n é par 
l e s ar t i s t e s , m e m b r e s de la S o c i é t é , a 
t e r m i n é la f ê t e . 

E ! c r l ! o n l « - a « * i a l ï » •• d i s I V 
• l o v r m b r e 

(Indrt ) a r r o n d i s s e m e n t d u B l a n c . 
E l e c t e u r s i n s c r i t s : 1 7 , 3 4 0 
V o t a n t s : 1 3 , 0 1 1 

MM. d e F o a a b e l l e , r é p u b . K 6 1 3 v o i x 
B e u a z e t , c o n s e r v . 7 , 3 4 0 é l u 

Aujourd'hui la Chambre doi t e x a m i ­
ner l ' é l ec t ion de M. de F o u r t o u . 

L 'é lec t ion du d u c D e c a z e s sera p r o ­
c h a i n e m e n t s o u m i s e à l ' e x a m e n de la 
Chambre . C'est M Albert J o l y q o i a é t é 
c h a r g é par 11 cotnm s s i o n d ' enquête de 
faire le rapport de c e t t e é l e c l i o n . S o n 
rapport e s t p r e s q u e t e r m i n é . Mais le 
dépôt e n est retardé par la n é c e s s i t é o ù 
l 'oa s e t r o u v e de faire déchiffrer cer ta i ­
n e s d é p ê c h e s s e c r e t s de l 'anc ien min i s ­
tre d e s affaires é t r a n g è r e s au 16 n u i . 

m e n t au p o s t e p a r n n c a p i t a i n e d e cu i ­
rass iers de l ' e s c o r t e . 

Tout c e l a a a u l i e u a v e c u n e t e l l * 
prompt i tude q u e l e s p e r s o n n a g e s qu i 
o c c u p a i e n t l e s v o i t u r e s l e s p ins r a p p r o ­
c h é e s d u c a r r o s s e d e S . M. n e s e s o n t 
aperçus d e r i en . 

La r e i n e e t l e pr ince de N a p l e s qu i 
éta ient dans la m ê m e v o i t u r e q u e l e r o i 
o n t fait p r e u v e d e b e a u c o u p de c o u ­
r a g e . 

Le p a s s a g e d u c o r t è g e roya l s ' es t e n ­
s u i t e e f fectué au m i l i e u d 'ovat ions c o n ­
t i n u e l l e s e t u n a n i m e » . 

L L . MM. après leur arr ivée au p a l a i s 
ont é t é r é c l a m é e s par la fou le qu i é t a i t 
i m m e n s e . E l l e s o n t a lors p a r u s u b a l c o n 
du palais e t e l l e s o n t é t é a c c l a m é e s par 
u n e foule s y m p a t h i q u e e t é m u e . 

L 'assass in e s t u n cer ta in J e a n P a s -
sat iaute , e x e r ç a n t la p r o f e s s i o n d e cu i -
s ia i er . Il es t kfé de 29 a n s , e t e s t origi­
naire de la p r o v i n c e de P o t e n z a . 

L 'assass in a déc laré n 'appartenir à 
a u c u n e s o c i é t é s e c r è t e , m a i s i l n e v e u t 
pas d e s ro i s parce q u ' é t a n t p a u v r e i l a 
toujours é t é maltra i té par s e s p a t r o n s . 

R o m e , 11 n o v e m b r e , 11 h . 15 s o i r . 
En c e m o m e n t a l i e u u n e d é m o n s t r a ­

t ion e n faveur d u roi . 
La n o u v e l l e de l 'attentat a produi t i c i 

u n e i m p r e s s i o n p é n i b l e . 
P lus i eurs mi l l i ers de p e r s o n n e s p a r ­

c o u r e n t l e s r u e s e n criant : V i v e l e R o i ! 
Les m a i s o n s s o n t i l l u m i n é e s , l e s t h é â ­

tres fermé*. 
L ' ind igna l ion ' e s t g é n é r a l e . 

B o m b a y , 18 n o v e m b r e . 
U n e d é p ê c h e p u b l é e par l e Times of 

India dit q u e l e s t r o u p e s a n g l a i s e s c a n ­
t o n n é e s à Q u e w a h souffrent b e a u c o u p 
du froidi 

B e a u c o u p de c h a m e a u x m e u r e n t . 
L'Emir aurait l ' in tent ion d e c o n c e n t r e r 

des t r o u p e s entre E u r u m e t K u i h i . 
Madrid, 17 n o v e m b r e . 

Le p r o c u r e u r g é n é r a l p r è s la c o u r 
r o y a l e , a d e m a n d é la p e i n e d e m o r t 
pour Oliva Moncas i . ; 

C o n s t a n t m o p l e , 17 n o v e m b r e . 
On a s s u r e , de b o n n e s o u r c e , q u e l e 

c o m t e S c h o u w a l o f f a e s s a y é e n v a i n de 
just if ier auprès du c o m t e A n d r a s s y , la 
p r o l o n g a t i o n de l ' o c c u p a t i o n de l ' o c c u ­
pat ion r u s s e dans l e s p r o v i n c e s t u r q u e s . 

Le c o m t e A n d r a s - y à déc laré a n c o m t e 
S c h o u w a l o f f q u e c e t t e p r o l o n g a t i o n éta i t 
u n e v i o l a ' i o n du trai té de B e r l i n , e t q u e 
l ' évacuat ion n e devai t pas ê tre s u b o r ­
d o n n é e à la s i gna ture d'un traité de p a i x 
définitif. 

Les d i s p o s i t i o n s d e l 'Autr iche s o n t 
favorab les à la Turquie • 

Coas tant i t i op ie , 17 n o v e m b r e . 
Il résu l te des d e r n i è r e s n é g o c i a t i o n s 

q u e l 'Autriche prendrai t l ' e n g a g e m e n t 
de pro téger la T u r q u i e , e n c a s d e c e r ­
ta ines é v e i t u a l i i é s . 

Le su l tan a a d r e s s é à Midhat -pacha 
un t é l é g r a m m e , l e c h a r g e a n t d 'appl iquer 
e n S y r i e , l e s r e f o r m e s a n g t a i s e s . 

S y r a , 17 n o v e m b r e . 
D e s av i s d e C o n s t a n t i n o p l e a n n o n ­

c e n t q u e l 'Angle terre , e n r é p o n s e à la 
c irculaire de la P o r t e so l l i c i tan t l 'avis e t 
l 'appui de l 'Europe r e l a t i v e m e n t a l ' exé ­
c u t i o n d u trai té de Ber l in , ai n i t d e ­
m a n d é l e t e m p s de l a r é f l e x i o n . 

Les c e r c l e s d i p l o m a t i q u e s o t t o m a n s 
c o n s i d è r e n t la s i t u a t i o n c o m m e c r i t i ­
q u e . 

Les R u s s e s c o n t i n u e n t à m a s s e r d e s 
t r o u p e s . 

L'armée t u r q u e paraît ê tre d a n s l ' i m ­
poss ib i l i t é de s ' o p p o s e r à u n e m a r c h e 
é v e n t u e l l e d e s R u s s e s s u r C o n s t a n t m o ­
p l e . 

Il s e r t i t q u e s t i o n d 'une e n t e n t e e n t r e 
l 'Angleterre e t l ' A l l e m a g n e . 

B u k a r e s t , 17 n o v e m b r e . 
L e s Chambres s o n t c o n v o q u é e s p o u r 

l e 27 n o v e m b r e . 
U n m e a s » g 3 d u p - i n c e s era lu à l ' o u ­

verture de la s e s s i o n . 
L e m b e r g , 17 n o v e m b r e . 

A h s u te ê*> l ' in terdic t ion de la pro-
m e r a l e a>ix flimbeàux p r o j s l é e h i er e n 
l 'honneur du d é p u t é I l a u s u e r d e s t r o u ­
b l e s gravas o n t e u l i e u . U n c o m m i s s a i r e 
de po l i ce e t q u e l q u e s a g e n t s de p o l i c e 
ont é t é m a l t r a i t é s . 

La p o l i c e a é t é , par s u i t e , o b l i g é e d e 
( faire u âge de s e s a r m e s e t q u e l q u e s - u n s 

d e s p e r t u r b a t e u r s ont é t é b l e s s é s . D ' a u ­
tres o u t é t é a r r ê t é s . L a g a r n i s o n a é t é 
c o n s i g n é e . 

R o m e , 1 8 n o v e m b r e . 
Il y a e u d e s d é m o n s t r a t i o n s à 

R o m e , i N a p l e s e t d a n s p l u s i e u r s a u ­
t r e s v i l l e s . L e s cr i s d e : « V i v e l e Roi ! 
v i v e la m a i s o n d e S a v o i e 1 m o r t a u x 
a s s a s s i n s ! » s e s o n t fait e n t e n d r e . 

L ' i n d i g n a t i o n e s t g é n é r a l e . C'est l e 
c a p i t a i n e d 'e scor te e t n o n l e Ro i l u i -
m ê m e qu i a d o n n é u n c o u p d e s a b r e à 
l ' a s s a s s i n . 

L e Ro i H u m b e r t a é t é l é g è r e m e n t 
a t t e i n t à l ' é p a u l e g a u c h e . 

C H A M B R E D E S D E P U T E S 

P r é s i d e n c e M. J U L E S G R É V T . 

Séance du 15 novembre 
Service télégraphique particulier du Journal 

de Roubaix 
II y i g r a n d e a f f laence à la C h a m b r e 

MM. D u f a u r e e t , d e Marcère a s s i s t e n t a 
la s é a n c e . 

P l u s i e u r s é l e c t i o n s s o n t v a l i d é e s s a n s 
d é b a t . 

M . PA.RENT d é p o s e p l u s i e u r s r a p ­
p o r t s . 

M. F O U R T O U m o n t e i la t r i b u n e . 
M. F L O Q U E T doit rép l iquer . 

COURS COMMERCIAUX DE PARIS 
du 16 novembre, 6 heures soir. 

Hui'e de colza 
Disponible '6 50 
Courant 86 f>0 
Décemoe 83 25 
4 p emie-s 85 50 
4 de mars 85 50 

Huile de lin 
Disponible 73 50 
Courent '2 ?0 
D'cen bi-e Tl 25 
4 premers 71 . . 
4 de mars 71 50 

Spiritueux 
Courant 61 50 62 
Déoerrbre 61 
4 premiers 60 75 
4 de mars 61 25 , 
Stock 8000 pipes 
Circulation . 

Sucres 
N» Mil3 cour. 50 75 . 
N»7|9d. 57 . 
Blsnc < cour, f 9 75 . 
Dècemb-e £0 . . 
4 trémie s < 1 25 . 
RaffinésHO 50 à 142 . 

Farines 8 marques 
Courant 61 25 . 

D é c e m b r e 
4 p r e m i e r s 
4 de m a r s 

F a r i n e s sup-
Courant 
D é c e r r b r e 
4 p r e m i e r s 
4 de m a » i 
M . D a r b l a y . 

B l é s 
C o u r a n t 
D é c e m b r e 
4 p r e m ' e r s 
4 de m a r s 

61 2 i 
61 50 
61 75 

Brieure 
GJ 50 
60 50 
eo o 
65 '.'. 

27 25 
27 25 
27 75 
28 . 

S e i g l e s 
Courant 
D é c e m b r e 
4 p r e m i e r s 
4 de m a r s 

16 75 
17 . 
17 50 
17 50 

A v o i n e s 

Courant 
D é c e m b r e • 
4 p r e m i e r s 
4 de m a r s 

18 50 
18 50 
18 5 ' 

M A R C H * aUX BBSTTATJI DB PAR1S-LA.-VILLBTT1 
DU 15 NOVEMBRE 1 8 7 8 

Par Poidi Prix t i r klltfr. Prix 
espèce* «mevéi noyim le i. m •• 3««. e i t r tan . 

S o r t i . . . . 113 . . 1.78 1.64 t . i l l . H I l . H 
Vaekei... 82 »'« 1.64 ' 14 1 M 1 . 1 ( 1 . « S 
r i u e i u . M 3S0 1 4 4 1.34 1 2 1 1.20 l i t 
Vsnx. 1118 80 « M l.T( 1.10 i i l * • ( 

COURS OFFICIELS DE LA BOURSE 
16 novembre. — 6 heures soir 

Huile colza en f.d. 8 . 50,Esprits 6t 50 62 -id. en tonnes 88 :0 
id épurée 96 b' 

Huilede lin en f.d. 73 50 
id. en tonnes 75 10 

Suc. 10[13 d. 75 50 
M. "n diso. 57 
id. blanc S c. 59 25 

Rnffîn.honn.sorte 140 50 
id. belle sorte 14 i 

Certifie, desortie "4 75 
Mélasse de fab. 13 . . . 

id.raffinerie 14 14 50 

Farines 8 m. 61 25 
Supérieure 60 2 
Suif 86 . 
Cafés Java 230 
Ceylan 21S 
Hsïti 2f0 
Rio . 190 
Crcaos Para 180 
Gurivaquil 160 
Haïti 110 
Ti-.niité 165 
Cu.oque 00 i 

DBPÊCHESTELEGRA PHIQDES 

F l o r e n c e , 17 n o v e m b r e 
Le bruit c o u r r o i e le roi d'Italie sor ­

tant de la gare de N a p l e s aurait é ' é l é ­
g è r e m e n t b l e s s é d'un c o u p d e c o u t e a u . 

L 'assass in serai t arrêté . 

N a p l e s , 17 n o v e m b r e . 
L L . MM. s o n t arr ivées à 2 h. 20 E l l e s 

o n t é t é r e ç u e s par l e s a u t o r i t é s , par de 
n o m b r e u s e s a s s o c i a t i o n s e t par u n e 
fou le i m m e n s e , au m i l i e u d'un e n t h o u ­
s i a s m e i n d e s c r i p t i b l e . 

D u i s la rue Carbonara , p e n d a n t q u e 
p l u s i e u r s p e r s o n n e s p r é s e n t a i e n t d e s 
pé t i t ions au s o u v e r a i n , u n i n d i v i d u o u ­
vrant un c o u t e a u s 'es t v i v e m e n t appro­
c h é du roi . L'as«as«in » réuss i à égrat i -
gner le roi an bras trauche e t à b l e s s e r 
l é g è r e m e n t M. Cairoli à la c u i s s e gau­
c h e . S . M. a alors d é g a i n é s o u sabra e t 
a v e c le p ins grand sang-fro id e u a a s s é ­
n é un c o u p sur la tê te du meurtr ier . A'i 
m ê m e m o m e n t , M. C ù r o l i s a i s i s s a i t 
l 'assass in par l e s c h e v e u x . 

Cet i n d i v i d u a é t é c o n d u i t i m m é d i a t e - | T r y s t r a m , v i c e - p r é s i d e n t 

PABIS, 18 novemb.— uepeene de t heure». 
Colza courant >6 75 4 premiers 60 50 
Décembre 86 50 Suc. 88" d., 10/13 60 6<) 
i premiers 85 50 > 7/9 disp. 57 »> 
4 de mai 85 50 » bl. n°3 cour. 59 60 
Lin courant 73 »»U premiers 61 Î5 
Décembre 11 »»[Farines 8 m., c. 61 25 
4 premiers 71 50Décmbre. 61 25 
Spiritueux cour. 61 75; i premiers 61 25 
Décembre 60 75'Mircrue Darblay 65 »» 

COURS des SUCRES et du S/6 du 13 nov. 
SDCHKS 

S u c r e i n d i g è n e 88 d e g r é 
» » 7 à 9 
» en p a i n , 6 k. n- 1 

3/6 be t terave , d i s p o n i b . 
» » c o u r a n t . 
» fin i" q u a l i t é d i s p o n . 

c o u r a n t . 
» M é l a s s e d i s p o n i b l e . . 
» A l ivrer 4 p r e m i e r s . . 

« » 4 d e r n i e r s . . . 
« » 3 p r o c h a i n . . 

Court ICourf 
offlcelsleomm. 
.49 25 
,5S 75 
147 50 

.59 . . 

.59 50 

.55 . 
M 50 
.53 50 

.59 50 

.59 . 

.58 . . 
.. .. 

Offert 

59 '.'. 

Dcau 

58 50 

Huiles I Graine Tourtx 
l'hectolitre! l'hectolitre l'hectolitre 

Colza 
Colza épurée 
Œilettsb. g. 
Lin g. paye 
Lin g.éiran. 
Cameline 
Chanvre 

78 
84 

68 50 . . . . 
65 50 . . . . 

21 . 

27 
£4 . 
U . 
17 . 

. 26 . . 

. 28 50 

. 2 i 50 

. 25 . . 

. 20 . . 

16 50 18 50 

17 
28 
23 . . 2". 50 
17 . . 18 . . 

D E R M I E B E H E U H E 

P a r i s , 1 8 n o v e m b r e . 
L e Maréchal d e M a c - M a h o n a e n ­

v o y é u n t é l é g r a m m e d e f é l i c i ta t ions 
a u roi H u m b e r t . 

P a r i s , 18 n o v e m b r e 1 8 7 8 . 
Aujourd'hui a e u l i e u l ' ins ta l la t ion d e 

M R o b e r t M a s s y c o m m e p r é s i d e n t du 
c e n t r e g a u c h e . 

M. M a o y dit q u e l e p r o g r a m m e d u 
centre g a u c h e es t ce lu i de la p o l i t i q u e 
g o u v e r n e m e n t a l e i n s p i r é e par M. T h i e r s 
et d r é s u m a n t p a r é e s m o t s « l'Ordre e t 
la Liberté » par et p o u r la R é p u b l i ­
q u e . 

P a r i s , 1 8 n o v e m b r e , s o i r 
L e s t ro i s corn H i s s i o n s n o m m é e s s a ­

m e d i pour l ' e x a m e n d e s p r o j e t s d e M. 
d e Freyc id- i t o n t é t é c o n s t i t u é e s . 

L a C o m m i s s i o n d e s c h e m i n s d e fer a 
n o m m é M. A l b e r t G r é v y p r é s i d e n t . 
MM. L a t r a d e e t L e b a u d y , v i c e - p r é s i ­
d e n t s . 

La C o m m i s s i o n d e s v o i e s n a v i g a b l e s 
a n o m m é M. P a s c a l - D u p r a t p r é s i d e n t 
e t M. G i n t a g r e l , v i c e - p r é s i d e n t . 

M. D u p u y a é t é n o m m é p r é s i d e n t 
d e la c o m m i s s i o n d e s por t s e t M. 

« W I H M I I 
Valeurs. i"n pr. 

Conrceiles-L ,j.82ô »» 
Crespin-iez A | 90 »» 
Harly .. 
\nucen'.in-D. 
S~A\àetroOnr> 

300 »» 
20 

«»tt L.3U.EJK 
C™ du 18 nov. 

»»»• »» »»» » 
>»» »» »»» »> 
»»> >» »»» » 
»»» >» »> *> 

MARCHE DE CAMBRAI du 16 novembre. 
Blé bltic. 
BU 
Seigle H -. 
Avoine 7 . . 
Par. lr»qt«. 4> . . 

, te qlé 84 . . 
TOURTEAUX 

OEiUetle.... I l . . 
CoU» 1« &• 
Onel ina . . . . 13 80 
Lu d* paît. SI . . 
Lia étriag 

QRAINaS 
(Elllatte M . . 
Coll» i5 . . 
Cameline.... 17 . . 
Lia 

EUILBS 
OE!lieue Ire «M.. . . 
Coin epuréa 

• brute 
Careliae 
Lia 4a pays 

MARCHE DE CASSEL du 14 novembre. 
»M heel. de blé Teadaa. 4a I l . . à II 71 
I l - da tète», de I l . . H . . 

.M — d'avoine, de S II 11*1 

. . — de graine da lia. da 
, . — de eolia. da 

— decaaaeJiae. da 
S4'9 kil. beoi.e en o'.oe. 1« I iloe I «S I I ' . 

I5U Beareea aieeea, deaat-li1. ae . . . i 80 I H 
Œufs (lea t»), de I . I H 
Lia ('a bo.te de I k, CN fr.) da 1 71 » Il 

Prix moten ,-u bit . 51 93 

m o v t\ m m D a B f A. aaz m 
\ aF.aataaaa.aj « . M C a M M 

du samedi 9 nov mbr avee ceux du samedi 
I t novembre. 

Conn da Cran it 
VAJLBURS lundi 16 umtii 9 E iuu kiiti 

nov. nov. 
A terme 
»"/oex-cou. 76.70 75.70 1 
3•/•amortis. 79.12 Ir2 78.40 a ^ J i p j 
i. • / . 118 721/8 112.85 0 47 lr2 

I B. da Paris 686 25 665. 21 28 
1 Crédit fonc. 788 50 780. 2 M 

» mobil. 465. 465. 
Soc. génér. 465. 465. 
Est 670. 663.75 • 85 
Lvon 1067.50 1060. 7 M 
Midi 810. 840. 
Nord 1380. 1365. 15 
Orléans H58 .50 1140. 12 50 
Gaz 1207.50 1192.50 15 
Suez 728.75 785. 8 7» 
Italien 5«/a 75.66 74.30 1 85 
Mob.espag. 777.50 767.50 10 
Ch-Lomb. 150. 150. 

» Autric. 653.75 552.50 1 8» 
Comptant 

3 •/. ex-cou. 76.62 1r8 75.70 0 92 Ift 
3't ,amortis. 79.05 78.50 0 55 
5 •/„ 112.65 118.15 0 50 
4 Ir2 105.85 106. 
B. de France 31o0. 3100. 50 
Ville 1869 408. 408. 

<- 1871 400. 399. 1 
Act. l'Ouest 736.85 735. 1 85 
Obl.3»/oEst. 359. 356.75 8 85 
> Lyon 368. 359. 3 
» Midi 356.25 355.10 0 75 
» Orléans 364. 362. 4 
» Vendée . . . . . . . . 

OiI.iloaul) 257.60 855. S KO 
» (Sud) 

En Banque 
3 • / •Esp .m. 14 14 

extér. 14 1i2 14 7i l6 ii16 
5«/"Turc I2021i8 11 15 0 971|8 
B. Otto. 480 462 50 17 50 
Ejryp. 6 0|0 270 273 75 
d» Chemins 368 75 3T8 50 
Russe 1877 81 3i16 82 <i16 2 tp3 
Hons. 1077 74 13,16 72 11|16 2 1T8 

0 t l 

3 75 
3 75 

PILULES COLBERT StSt 
r t i res et dépuraiives; souveraines contre la 
constipation, la bile, les glaires et les éiour-
di?sements, 3 fr. la boite. — Dépôt à Foubaix 
dans toutes les pharmacies. 17335 

Santé et énergie i lois nJ^ïïTJîS 
get et sans frais, par la délicieuse farine d* 
Santé dite : 

REVA1ESCIÈRE 
D u B A R R V « le ( L o n d r e s 

32 ANS DE SUCCES. 
La RBVA.LBSCIB»B guérit les mauvaises di­

gestions !dyspepsies , «astrites. ga*troenté-
rites. gastralgies, constipations hémorroïdes, 
glaires, nataosites. ballonnement palpita­
tions, diarrhée, ùysseaterie. gonflement, 
étourdissements, bourdonnements dans les 
oreilles, acidités, pituites, maux de tête, mi­
graine, surdité, nausées et vomissements 
après repas ou en grossesse, douleurs, ai­
greurs, congestions, inflammations der intes­
tins et d* la vessie, crampes et spasmes, in­
somnies, fluxions de poitrine chaad et freid 
toux, opression,asthme.brochite,ubthisie(co». 
somption , dartres, éruptions, abcès, ulcéra­
tions, mélancolie, nervosité, épuisement, dé­
périssement rhumatisme, goutte, fièvre, gr»p 
pe. rhume, catarrhe, laryngite, échauffera • 
dystérie, névralgie, énilepsie, paralysie, las 
accidents du retour de l'âge, acoibut,chlorose, 
vice et pauvreté du sang, ainsi que toute irri­
tation «t toute odeur fiévreuse en sa levant, 
ou après certains plats compromettants : oi­
gnons, ail. etc., ou boissons alcooliques, mê­
me après 'e tabac,- 'aiblesses. sueurs diurnes 
et rocturres, hydropisie, gravclle. rétention 
les désordres de la gorge, de l'haleine et de 
la voix, les maladies des entants et des fem­
mes, les suppressions, le manque de fraîcheur 
et d'énergie Tierveuse. 100,0'0 cures réelles 
par an.Evitez les contrefaçons et exiger la 
marque de fabrique «Revaleaeière Du Barry. 

P> rmi les cures, celles de Madame la du 
shesse de Castlestuart, le duc de Pluskow, 
Madame la marquise de Bréhan, Lord f tuait, 
de Decies, pair d'Angleterre, M. le doc/eur 
professeurs Wuner , etc.,etc. Voici quelques-
uns des cures. 

Cure M*76,448 : Depuis cinq ans. je seaffrais 
de maux daas le cô é droit et dans la creux 
de l'estomac, de mauvaise digestions, etc. Je 
n'hl» :te pas à vous certifier qu« votre Beva-
ltso'èra m'a sauvé la vie. — ERHBST CATTB, 
musioien au 63* de ligne, Verdun. —Dartres: 
M. G-. Voos, An Liège, abandonné par les 
médecins, qui déparaient qu'à son âge 155 
ans) toute guéri-on était impossible, a été 
totalement guéri des dartres par l'usage de 
!a Bévalesciè.-e. — N* 49.811 . 'Mme Marie 
Joly, do . cquante ans de constipation,indi-
ge;t :on, nervo. ité. insomnies, asthme, toux, 
flat is, spasmes et nausées.— Cure N*56,935 : 
Barr (Bas-Rhin), 4 juin. — Monsieur, La Be-
va)e*cière Du Barry a agi sur moi merveil-
leusement-.mes for "es reviennent et ure noa» 
velle vie m'anime, comme celle de la jeu­
nesse; mon appétit, qui perdant plus aura an­
nées a été nul. est redevenu admirable, et an 
catarrhe et névralgie à la tête, qai depuis 
quarante ans s'étaient fixés A 1 état chronique, 
ne me tourmentent plus.—Davra Rurr, pro­
priétaire.—M* 49,582 M.Baldnin. de l'épuise­
ment le plus complet, paralysie de la vessie 
at des membres, par suite d'excès do jeu­
nesse, w 

Quatre fois plus nourrissante que la viande 
elle économise encore 50 fois son prix en mé­
decines. Ea bottes : 1/4 kit . , 2 fr. 85, le 1/2 
k i l . . 4 fr.; 1 k i l . , 7 fr.,- < ail., 36 fr.; 12 Idl., 
70 fr. — Les Bi-cuits de fievateectère, en 
boites, de 4, 7 et 70 francs.— La RevalescieVé 
chocolatée rend l'appétit, bonue digestion et 
sommeil rafraîchissant aux plus énervés. En 
bottes de 19 tasse» 2 fr. 85 ; de 24 taases, 4 
fr.; de 48 tasses 7 fr.; de 120 tasses, 16 fr.; da 
576 tasses, 70 fr. ou environ 12 o. la tasse. — 
Envoi contre bon de poste, les boîtes de 36 et 
70 tr. franco. — Dépôt à Boubaix chez MM. 
Morelle-Bourgeois ; Desfontaines, épicier sur 
la piace ; Boubert. Epicerie-centraU. 13, rua 
Saint-Georges ; à Tourcoing chez MM. B a u -
NBAU, pharmacien, rue de Lille ; DBSPINOT, 
épicier, et partout chez les bons pharmaciens 
et épiciers. — Du BARRT et C*., LIMITED. 20, 
Place Vendôme, et 8, rue Casseglione, Parla. 

C H A N G E S E T M O N N A I E S 
VALEURS SB NÉGOCIANT A TROIS MOIS 

a trois mois 

Aroslerdarr 
A"- rag^e 
T.-iebla . 
Vienne . 
L'SOOP e 
Moo-lù . 
Sa ii,-°étersbourg 

206 Si 1 
122 1 
210 l|4 
210 1]2 
bi-. 1,J 
*yi. 1. 
"'-. i-

Escompte. 
?07 .1. 
12.' 1|4 
21! 1|4 
211 11'. 
54", 1,2 
491 .T 
2 « .[. 

4 0r0 
4 OrO 
4 81O 
4 MO 
4 0|1> 
4 OrO 
4 0,0 

A m s t e r d a m 
Al)e,r«>3ae . . 
T 'esis . . 
X'erce . . . 
Lisbonne 
Madrid . . . 
Sain'.-Pterebour 

VALEURS 

l ondres 
Be1 (tique 
Italie . 

ComptoirdesFondf Publie» 
A. MAIRE et H Bl O U 

1 7 * * . H n e d u C o l l è g e . 4 H e > m W i x 
ACHATS et VENTE i de toute* vedmat 

au C o m p t a n t et à T m e ; Renia* françai­
ses et étrangère*; Action* et Ob tgatton* d* 
Chemin de fer, de Société* de Crédit, etc., en 
un mot, de toutes les Valeur* —négociant à 
la Bowte et en Banque. 

Courtage officiel Usé par la Chambre syn­
dicale des 4oentt*t« Change de fart*, a a n a 
C o m m i s s i o n . 

Afin d'offrir toutes facilités d* garanties, lea 
Achats et Ventes sa feront de la main à la 
main. Espèce*contre Titr,*. 

Arbitrage*. Libération* de Titre*, Metn-
t oursement de* Valeur* so'tie* an» Tirage*. 

$0 tscnption* can« f-ais à fous tes em-
r a î V o ' ' r . A ' ' " » " 7 À £ I P ^ ^ V «mO»>*«a>aJ(Ba>aaaat g Z a t u i t «V* taMW 

08i.2p. 4 i o . t . p . -40r» j MCfevpoa». 1WT 

o u i \ e éohét-nce 
. 2 6 3)4 
. 1-iï . | . 
. ï : o i | 4 
. 210 1|2 
. 546 .1 
. 489 |. 

? 2 |. 
B NÉGOCIANT 
à ir >is mois 
. 2<32 .( 4 25 Sf. r. — 6 niO 

ll.!6p 4 1,16 p. 4 | 2 

21). [ 
1 2 2 1 , 4 
211 1i4 
211 t|'2 
f4" j 
491 T. 
24"> . , . 

4 010 
4 OrO 
4 0(0 
4 0j<> 
4 0, 
4 0i0 
4 0 [ ) 

V U E 

Qc.zr.tte
C0HIHERCU1.es
aF.aataaaa.aj

